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le Pape ; la France et la guerre ; au roi et à la reine des Belges ; le pro 
blême des races au Canada ; le congrès national canadien des prêtres- 
adorateurs ; Ja première messe au Canada ; la Saint-Vincent-de-Paul 
à Montréal (1914-1915); l'A. C. J. C ; la bibliothèque Saint-Sulpice ; 
Mgr Langevin ; Mgr Racicot ; Mgr Lorrain.

Nous formulerons donc encore cette année le vœu que nous avons 
déjà fait dans ces pages : c’est que le Canada Ecclésiastique soit dans 
tous les presbytères et sur la table de tous les prêtres canadiens. D’ail­
leurs, n’est-ce pas le vœu de nos évêques et en particulier de son Eminence 
le Cardinal Bégin, qui a autorisé MM. les curés de son diocèse à se le 
le procurer aux frais de la fabrique.

L’abbé Antoine Ollagnier, ex-aumonier de l’Hospice de la Charité, 
à Saint-Etienne. Catéchisme, livre du Maître. Lyon-Paris (Librairie 
Emmanuel Vitte). Vol. in-8o raisin de XVI-648 pages, 2e édition. Prix : 
9 francs.

“ Le catéchisme expliqué de M. Ollagnier, disait l'Ami du Clergé, lors­
que parut la première édition, prendra désormais une place de choix par­
mi les ouvrages de ce genre que nous recommandons. Partout l’on pourra 
faire son profit, des explications données ici, claires, précises, distribuées 
en petits paragraphes numérotés, accompagnés de traits et de pensées 
vigoureuses empruntées aux saints, et suivies, pour chaque chapitre, 
d’une page A'Exercices pratiques en manière de questionnaire. ”

Les mêmes louanges peuvent se dire à bon droit de la présenteédition, 
puisqu’elle a plusieurs avantages, au point de vue typographique, su la 
première édition qui était en deux volumes, trop compacts Les caractères 
y sont si nets et si habilement distribués que, malgré uur petitesse, 
leur lisibilité demeure agréable et facile.

Ce catéchisme est une œuvre vraiment précieuse qui rendra singulière­
ment service, d’abord, aux prêtres à qui les occupations multiples du 
ministère sacré ne laissent point toujours, autant qu’ils le voudraient, le 
temps rigoureusement nécessaire pour la préparation immédiate de leurs 
leçons ; puis, et plus encore peut-être, aux catéchistes de bonne volonté 
qui, en se consacrant vaillamment à l’instruction religieuse de l’enfance, 
se dévouent à l’œuvre des œuvres, mais qui ont naturellement, plus encore 
que le prêtre, besoin de se renseigner à bonne adresse.

Nous le recommandons à nos lecteurs.

Nos lecteurs nous rendraient un très appréciable ser­
vice en mentionnant la «Semaine Religieuse», lorsqu’ils 
s’adreiisent à nos annonceurs.


